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I.

Ça, bffn^rers, assemblons- nous ;

Allons voir le Messie
;

Cherchons cet enfant si doux
Dans les bras de Marie

;

Je l'entends, il nous appelle tous :

O sort digne d'envie !

Ça, bergers, etc.

II.

Laissons là tout le troupeau
;

Qu'il erre à l'aventure :

Que sans nous, sur ce coteau,

Il cherche sa pâture
;

Allons voir dans un petit berceau.

L'auteur de la nature.

Ça. borgers, etc.

m.

Que l'hiver, par ses frimas.

Ait endurci la plaine
;

S'il croit arrêter nos pas,

Cette espérance est vaine
;

Quand on cherche un Dieu rempli

[il'ajjpas.

On ne craint point de peine
Ça, bergers, etc.

IV.

Sa naissance sur nos bords
Ramène l'allégresse :

Répondons par nos transports,

A l'ardeur qui le presse
;

Secondons par de nouveaux efforts,

L'exc(s de sa tendresse.

(,"ri. licri^'crs, etc.


